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BIENVENUE  
Et une voix vint du ciel : « Tu es mon Fils, le Bien-aimé ; en toi j'ai mis toute mon affection. » Et l'Esprit le poussa 
aussitôt dans le désert. -Marc 1  
 
En ce Carême, la communauté diocésaine est invitée à s'engager de manière nouvelle à devenir une 
communauté bien-aimée et à développer des relations d'amour, de libération et de don de vie au sein de la 
famille humaine de Dieu. Nous entreprenons ce voyage non seulement en tant que chrétiens individuels et 
congrégations, mais aussi en tant qu'église tout entière. L'évêque Michael Curry et l'ancien président de la 
Chambre des députés Gay Clark Jennings, ainsi que leurs collaborateurs, partagent « Becoming Beloved 
Community », un document comportant une vision nouvelle qui expose l'engagement à long terme de l'Église 
épiscopale en faveur de la guérison, de la réconciliation et de la justice raciale. Une deuxième ressource - « 
Becoming Beloved Community Where You Are » - détaille de nombreuses façons pour les individus et les 
congrégations de prendre des mesures concrètes en faveur du changement et de la guérison. Le Groupe de 
programme pour la vie œcuménique et interreligieuse a adapté cette ressource de son contexte original de 
l'Avent à celui du Carême. 
 
Le voyage s'articule autour du labyrinthe. Pourquoi ? 
Dans le ministère de la guérison et de la justice raciale, aucun d'entre nous ne marche en ligne droite. Nous 
entrons dans le labyrinthe là où Dieu nous offre une ouverture - en disant la vérité sur l'histoire de notre 
église concernant la race ; en discernant et en proclamant le rêve de Dieu d'une communauté bien-aimée là où 
nous sommes ; en apprenant et en pratiquant le chemin de guérison et d'amour de Jésus ; et en travaillant 
courageusement à transformer l'injustice raciale systémique. Nous passons sans cesse d'un quadrant à l'autre 
et inversement. Personne n'a jamais vraiment terminé. C'est la voie de la formation spirituelle continue. 
Lorsque vous « parcourez » les sections de ce labyrinthe, rassemblez-vous en groupe et engagez-vous 
ensemble dans les écritures, les réflexions et les activités.   
 
Commencer le voyage... 
Désignez un animateur qui prendra soigneusement connaissance de la session. Prévoyez au moins 45 minutes 
pour chaque session, et considérez ces conseils de conversation : 
 

Parlez de votre propre expérience. Soyez sincèrement curieux de ce que les autres partagent. Imaginez que 
vous pouvez être en désaccord sans que personne n'ait tort. Évitez les débats et restez-en à l'histoire. Cherchez 
le Christ dans les autres et cherchez à incarner sa manière d'aimer, de libérer et de donner la vie.   

 
L'évêque président Michael Curry nous invite régulièrement à vivre non seulement en tant qu'église, mais aussi 
en tant que branche épiscopale du Mouvement Jésus : la communauté permanente qui suit Jésus dans une 
relation d'amour, de libération et de don de vie avec Dieu, les autres et la création. 
 
Que Dieu nous bénisse et nous fasse grandir en incarnations vibrantes du Christ que nous accueillons et 
suivons, en ce Carême et pour toujours. 
 
Offertes par la prière,  
 
Le groupe de programme sur la vie œcuménique et interreligieuse dans le diocèse de Los Angeles  
L'équipe de réconciliation raciale de l'Église épiscopale  
www.episcopalchurch.org/reconciliation - reconciliation@episcopalchurch.org  
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CARÊME 1 
Devenir la communauté bien-aimée 
 
Le mouvement des droits civiques mené par le Dr King aux États-Unis trouve en fait ses racines dans l’Église. 
Ce sont les impératifs bibliques, vécus par des personnes de foi, qui ont conféré au mouvement sa base, sa 
ferveur et sa persévérance pour ne plus reculer. Aujourd’hui, notre mission n’est pas terminée. Pendant ce 
Carême, nous vous invitons à réfléchir à la manière dont vous incarnez, de façon significative et inébranlable, la 
communauté bien-aimée et l’amour agapè de Dieu dans votre existence et votre communauté de foi, afin 
d’aider un monde mis au défi. 
 
La valeur fondamentale de la quête de la Communauté bien-aimée du Dr King était l’amour agapè. Le Dr King 
distinguait trois types d’amour : l’amour Éros, « une sorte d’amour esthétique ou romantique », l’amour Philia, 
« l’affection entre amis », et l’amour Agapè, qu’il décrivait comme « une bienveillance compatissante et 
rédemptrice pour tous », un « amour débordant, purement spontané, inconditionnel, désintéressé et créatif... 
l’amour de Dieu opérant dans le cœur humain. » Il disait que « l’amour agapè ne commence pas par la 
discrimination entre les personnes dignes et indignes... Il commence par aimer les autres pour eux-mêmes » et 
« ne fait aucune distinction entre un ami et un ennemi ; il s’adresse aux deux... L’amour agapè est l’amour qui 
cherche à préserver et à créer la communauté » (Sermon de Dr King sur Gandhi, 1959). 
 
Prier la Collecte de ce dimanche 
Dieu tout-puissant, dont ton Fils bien-aimé, guidé par l’Esprit, a été tenté par Satan : viens vite à notre secours 
face aux nombreuses tentations qui nous assaillent ; et, comme tu connais les faiblesses de chacun et chacune 
d’entre nous, accorde-nous de trouver en toi la puissance qui sauve ; par ton Fils Jésus Christ, notre Seigneur, 
qui vit et règne avec toi et le Saint-Esprit, un seul Dieu, pour les siècles des siècles. Amen. 
 
Lisez l'Écriture ensemble: Luc 4:1-13 
1Jésus, rempli d'Esprit Saint, revint du Jourdain et il était dans le désert, conduit par l'Esprit, 2pendant quarante 
jours, et il était tenté par le diable. 
 
Il ne mangea rien durant ces jours-là, et lorsque ce temps fut écoulé, il eut faim. 3Alors le diable lui dit : « Si tu 
es le Fils de Dieu, ordonne à cette pierre de devenir du pain. » 4Jésus lui répondit : « Il est écrit : Ce n'est pas 
seulement de pain que l'homme vivra. » 5Le diable le conduisit plus haut, lui fit voir en un instant tous les 
royaumes de la terre 6et lui dit : « Je te donnerai tout ce pouvoir avec la gloire de ces royaumes, parce que 
c'est à moi qu'il a été remis et que je le donne à qui je veux. 7Toi donc, si tu m'adores, tu l'auras tout 
entier. » 8Jésus lui répondit : « Il est écrit : Tu adoreras le Seigneur ton Dieu, et c'est à lui seul que tu rendras un 
culte. » 9Le diable le conduisit alors à Jérusalem ; il le plaça sur le faîte du temple et lui dit : « Si tu es Fils de 
Dieu, jette-toi d'ici en bas ; 10car il est écrit : Il donnera pour toi ordre à ses anges de te garder, 11et encore : ils te 
porteront sur leurs mains pour t'éviter de heurter du pied quelque pierre. » 12Jésus lui répondit : « Il est dit : Tu ne 
mettras pas à l'épreuve le Seigneur ton Dieu. » 
 
13Ayant alors épuisé toute tentation possible, le diable s'écarta de lui jusqu'au moment fixé. 
 
Réflexion 
Alors que nous entamons notre parcours du Carême, nous marchons avec Jésus depuis son baptême, moment 
où l’Esprit Saint descendit sur lui et où la voix de Dieu proclama des cieux « Tu es mon Fils bien-aimé, il m’a 
plu de te choisir. » Ressentons-nous cet Esprit et entendons-nous cette voix qui nous appelle ? Trouvons-nous 
notre identité dans notre propre statut de bien-aimés ? C’est par là qu’il nous faut commencer. Car, à l’image 
de Jésus, nous serons éprouvés et testés. Il nous a donné l’exemple lorsqu’il fut conduit par l’Esprit dans le 
désert. Il jeûna pendant 40 jours, et nous suivons son exemple en jeûnant pendant le Carême, en nous 
détournant des choses sur lesquelles nous comptons au lieu de compter sur Dieu.   
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Les tentations auxquelles Jésus fut confronté lorsqu’on lui proposa des raccourcis vers la gloire que Dieu lui 
donnerait sont à l’image de celles auxquelles nous sommes nous-mêmes confrontés. Il fut tenté de prendre le 
contrôle pour fournir le pain au lieu de s’en remettre à Dieu. Il fut tenté de recevoir son autorité et sa gloire 
du diable et des puissances de ce monde plutôt que de Dieu, l’auteur même de la vie et le donateur de toute 
gloire et de toute puissance. Il fut tenté de placer sa confiance dans le spectaculaire – se jeter du haut du 
temple – plutôt que de se fier au moment décidé par Dieu et à l’objectif pour son ministère.   
  
Nous aussi, nous sommes tentés de subvenir à nos besoins au lieu de nous en remettre à Dieu pour y 
pourvoir. Nous aussi, nous sommes tentés de faire des compromis avec les puissances de ce monde au lieu de 
nous en remettre à la puissance de Dieu. Nous aussi, nous sommes tentés de nous fier au spectaculaire, au 
moment que nous décidons et sous notre propre contrôle plutôt qu’au plan de Dieu pour nous. Mais nous ne 
sommes pas seuls face à ces tentations. Jésus est là pour nous guider et nous pouvons suivre son exemple en 
faisant confiance à Dieu pour trouver un moyen de surmonter nos tentations.   
  
L’Esprit de Dieu nous rappelle notre statut de bien-aimés et Dieu nous a placés dans une communauté pour 
nous soutenir et nous encourager face aux défis et aux tentations qui nous attendent. En recevant notre 
propre statut de bien-aimés de Dieu, nous pouvons tendre la main et proclamer l’amour et la dignité de tout le 
peuple de Dieu et de toute sa création. Devenir une communauté bien-aimée signifie surmonter la tentation 
de se mettre soi-même et ses propres privilèges en premier. Au contraire, nous devons travailler à la 
transformation des structures qui oppriment et dénigrent les autres. Et nous accomplissons ce travail en nous 
confiant à la grâce et à la puissance de Dieu.   
 

- La Révérende Christine O’Hara 
 
Pour se réaliser 
Réunissez-vous en groupes de huit personnes, tout au plus. Partagez les conseils de conversation de la 
lettre de bienvenue. 
 
Invitez maintenant les participants à faire une pause et à se souvenir d’un moment et d’un lieu particuliers où 
ils se sont sentis bien-aimés de Dieu. Un moment où vous avez ressenti l’amour de Dieu pour vous. À quoi cela 
ressemblait-il ? 
 
Rappelez-vous ensuite d’un moment et d’un lieu particuliers où vous n’avez pas ressenti l’amour de Dieu. 
Quand ressentez-vous le plus souvent que cet amour vous échappe ?  
 
Faites part de votre expérience à un partenaire. Réfléchissez ensuite en petit groupe. Qu’est-ce que cela fait de 
partager le fait d’être bien-aimé ? Ou déconnecté de l’amour de Dieu ? D’entendre l’histoire de quelqu’un 
d’autre ? 
 
Qu’avez-vous appris ? 
Maintenant, tous ensemble, partagez vos histoires en suivant les conseils de conversation. Notez ensuite les 
éléments de l’amour agapè que vous avez découverts et inscrivez-les ensemble sur une grande feuille de papier. 
 

• Quels textes de l’Évangile vous viennent à l’esprit et illustrent des expériences où Jésus manifeste un 
amour agapè ? Quels sont les éléments qui caractérisent cet amour agapè ? 

• Quand avez-vous fait l’expérience de l’amour agapè envers une personne ou un groupe de personnes, 
que ce soit dans votre propre vie ou à travers une histoire que vous avez lue ou entendue dans les 
médias. Quels éléments en ont fait un amour agapè ? 
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• Quand avez-vous fait l’expérience de l’amour agapè de la part d’autrui ? Quels éléments en ont fait un 
amour agapè ? 

• Rappelez-vous un moment et un lieu particuliers où vous avez fait partie de la communauté bien-aimée. 
 
Conclusion 
Que ressentez-vous en vous remémorant et en partageant ces expériences ? Comment pouvez-vous incarner 
l’amour agapè de manière plus intentionnelle dans votre vie ? Nommez ces possibilités ensemble. 
 
Prière de clôture 
Vous pouvez remercier Dieu pour sa grâce, sa sagesse et son amour constant, ainsi que pour l’honnêteté, le 
courage et la vulnérabilité dont les personnes ont fait preuve. Vous pouvez revenir à la promesse de pardon et 
de vie nouvelle que nous recevons en Jésus-Christ. 
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CARÊME 2 
Dire la vérité sur nos églises et la question de la race 
 
Question du baptême 
Célébrant·e : Ferez-vous grandir la justice et la paix entre tous les êtres humains, et respecterez-vous la dignité 
de chaque personne ? 
Assemblée : Oui, avec l’aide de Dieu. 
 
Questions essentielles  
Quelles institutions et quels systèmes sont brisés près de nous ? Comment allons-nous participer à la 
réparation, à la restauration et à la guérison des personnes, des institutions et des systèmes?  
 
Prier la Collecte de ce dimanche 
Ô Dieu, toi dont la gloire est de toujours prendre pitié : fais grâce à toutes les personnes qui se sont écartées 
de tes voies, afin qu’elles reviennent avec un cœur pénitent et une foi inébranlable s’attacher à la vérité 
immuable de ta Parole, ton Fils Jésus Christ, qui vit et règne avec toi et le Saint-Esprit, un seul Dieu, pour les 
siècles des siècles. Amen. 
 
Lisez l'Écriture ensemble : Luc 13:31-35 
31A cet instant, quelques Pharisiens s'approchèrent et lui dirent : « Va-t'en, pars d'ici, car Hérode veut te faire 
mourir. » 32Il leur dit : « Allez dire à ce renard : Voici, je chasse les démons et j'accomplis des guérisons 
aujourd'hui et demain, et le troisième jour c'est fini. 33Mais il me faut poursuivre ma route aujourd'hui et 
demain et le jour suivant, car il n'est pas possible qu'un prophète périsse hors de Jérusalem. 
 
34« Jérusalem, Jérusalem, toi qui tues les prophètes et lapides ceux qui te sont envoyés, que de fois j'ai voulu 
rassembler tes enfants comme une poule rassemble sa couvée sous ses ailes, et vous n'avez pas voulu. 35Eh 
bien ! elle va vous être abandonnée, votre maison. Et je vous le dis, vous ne me verrez plus jusqu'à ce que 
vienne le temps où vous direz : Béni soit, au nom du Seigneur, celui qui vient ! » 
 
Réflexion 
Tout au long du Carême, nous sommes invités à prendre le temps de « faire un ménage » intérieur. Cet appel 
nous pousse à creuser en profondeur, à retirer les couches d’apathie, de complaisance et d’aveuglement. Ce 
n’est jamais chose facile car elle nous confronte à des vérités sur nous-mêmes et peut susciter des sentiments 
de honte, de gêne et de culpabilité.   
  
L’Église est aussi appelée à entreprendre ce travail. Des efforts ont été engagés pour retirer les couches pour 
révéler le mal qui s’est infiltré dans la maison de Dieu sous la forme du racisme. Il est douloureux de 
reconnaître que l’Église est coupable d’avoir encouragé la disparité entre les peuples de Dieu. Pourtant, cette 
prise de conscience est essentielle. Ce n’est qu’en affrontant cette fracture que la guérison et la réconciliation 
peuvent avoir lieu. C’est le « ménage » qui doit être fait.  

- La Révérende Mercy Hobbs 
 
Dans le labyrinthe 
Nous ne pouvons devenir ce que Dieu a créé que si nous analysons tout ce que nous pensons savoir sur la vie 
et la communauté. Qui dites-vous être en tant que communauté ecclésiale ? Qui devez-vous écouter pour 
reconnaître les vérités sur les autres que vous avez niées ? Que devez-vous abandonner, en tant qu’Église, pour 
inclure ceux qui se sont sentis exclus ?  
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Pour se réaliser : Exercice intérieur/extérieur 
Réunissez-vous en groupes de huit personnes, tout au plus. Partagez les conseils de conversation de la lettre de 
bienvenue. Invitez ensuite les participants à faire une pause et à se remémorer un moment et un lieu 
particuliers où ils se sont sentis les bienvenus, un espace ils ont eu l’impression que leur voix, leurs idées et 
leur présence étaient appréciées (si cela ne s’est jamais produit, imaginez-le en détail). Par groupes de deux, 
partagez votre histoire avec votre voisin, pendant environ une minute chacun. 
 
Ensuite, souvenez-vous d’un moment et d’un lieu particuliers où vous avez senti que vous n’étiez pas le 
bienvenu, comme si votre voix, vos idées et votre présence n’étaient pas appréciées ou reçues. Partagez cette 
expérience avec le même voisin. Réfléchissez ensuite en petit groupe. Qu’avez-vous ressenti en partageant le 
fait d’avoir été le bienvenu ? De ne pas avoir été le bienvenu ? D’entendre l’histoire de quelqu’un d’autre ? 
Qu’avez-vous appris ? 
 
Maintenant, tous ensemble, prenez une grande feuille de papier et dessinez un cercle à l’intérieur d’un autre 
cercle. 
 

• Quels sont les groupes raciaux, culturels et ethniques dont la voix, la présence et les idées sont 
valorisées et bienvenues dans votre congrégation aujourd’hui ? 

• Quels groupes ont été accueillis et ont façonné l’histoire de votre église depuis sa fondation ? Inscrivez 
ces groupes dans le cercle intérieur. 

• Quels sont les groupes raciaux, culturels et ethniques qui ne sont pas présents et/ou qui ne sont pas les 
bienvenus dans votre congrégation aujourd’hui, même s’ils se trouvent dans la même ville ou dans une 
ville voisine, dans la même région ou à proximité ? 

• Quels groupes n’ont pas été les bienvenus ou ont été en marge de votre église dans le passé ? Inscrivez 
ces groupes dans le cercle extérieur. 

 
Que ressentez-vous en vous remémorant et en partageant ces expériences ? 
 
Où voyez-vous des opportunités de devenir la communauté bien-aimée ? Nommez ces possibilités ensemble. 
 
Prière de clôture 
Vous pouvez remercier Dieu pour sa grâce, sa sagesse et son amour constant, ainsi que pour l’honnêteté, le 
courage et la vulnérabilité dont les personnes ont fait preuve. Vous pouvez revenir à la promesse de pardon et 
de vie nouvelle que nous recevons en Jésus-Christ. 
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CARÊME 3 
Proclamer le rêve d'une communauté bien-aimée  
 
Question du baptême 
Célébrant·e : Proclamerez-vous par la parole et par l’exemple la bonne nouvelle de Dieu en Christ ? 
Assemblée : Oui, avec l’aide de Dieu. 
 
Questions essentielles  
Comment pouvons-nous reconnaître publiquement les choses faites et non faites ? À quoi ressemble la 
communauté bien-aimée dans ce lieu ? Quels comportements et engagements de notre part favoriseront la 
réconciliation, la justice et la guérison ?  
 
Prier la Collecte de ce dimanche 
Dieu tout-puissant, tu sais que nous n’avons aucun pouvoir en nous-mêmes pour nous aider : garde-nous 
extérieurement dans nos corps et intérieurement dans nos âmes, afin que nous soyons protégés de toute 
adversité qui pourrait atteindre notre corps et de toute mauvaise pensée qui pourrait assaillir et blesser notre 
âme ; par Jésus Christ, notre Seigneur, qui vit et règne avec toi et le Saint-Esprit, un seul Dieu, pour les siècles 
des siècles. Amen. 
 
Lisez l'Écriture ensemble : Luc 13:1-9 
1A ce moment survinrent des gens qui lui rapportèrent l'affaire des Galiléens dont Pilate avait mêlé le sang à 
celui de leurs sacrifices. 2Il leur répondit : « Pensez-vous que ces Galiléens étaient de plus grands pécheurs que 
tous les autres Galiléens pour avoir subi un tel sort ? 3Non, je vous le dis, mais si vous ne vous convertissez pas, 
vous périrez tous de même. 
 
4« Et ces dix-huit personnes sur lesquelles est tombée la tour à Siloé, et qu'elle a tuées, pensez-vous qu'elles 
étaient plus coupables que tous les autres habitants de Jérusalem ? 5Non, je vous le dis, mais si vous ne vous 
convertissez pas, vous périrez tous de la même manière. » 
 
6Et il dit cette parabole : « Un homme avait un figuier planté dans sa vigne. Il vint y chercher du fruit et n'en 
trouva pas. 7Il dit alors au vigneron : “Voilà trois ans que je viens chercher du fruit sur ce figuier et je n'en 
trouve pas. Coupe-le. Pourquoi faut-il encore qu'il épuise la terre ?” 8Mais l'autre lui répond : “Maître, laisse-le 
encore cette année, le temps que je bêche tout autour et que je mette du fumier. 9Peut-être donnera-t-il du 
fruit à l'avenir. Sinon, tu le couperas.” » 
 
Réflexion 
J’ai lu et réfléchi sur ce passage à plusieurs reprises, et je peux revenir sur ma vie et remercier Dieu. « Non, je 
vous le dis, mais si vous ne vous repentez pas, vous périrez tous comme eux. »  
  
Mon cheminement spirituel a commencé avec la perte tragique de mes deux seuls enfants, mes fils Larry et 
Calvin, décédés dans un accident de voiture le dimanche de Pâques, le 3 avril 1994. J’ai demandé à Dieu : 
« Pourquoi ? » J’étais envahie par la colère et la douleur, et j’ai cessé d’aller à l’église pendant neuf ans. Je rends 
grâce à Dieu que ma foi était suffisamment forte pour que je continue à le prier quotidiennement de m’aider. 
Ma sœur Karen m’a encouragé à reprendre le chemin de l’église, ce que j’ai fait en 2003. Il m’a fallu du temps 
pour me repentir de tout ce que j’avais pu dire, penser et ressentir envers Dieu pour la perte de mes fils. J’ai 
fini par reconnaître que nous sommes des êtres humains et que notre existence est fragile. 
  
Je voulais renouer cette relation avec Dieu et avec les autres. J’ai commencé par être lectrice laïque, j’ai suivi 
quelques formations et j’ai finalement exprimé auprès de notre pasteur mon désir d’être ordonnée diacre. J’ai 
continué à suivre des cours, j’ai rencontré notre évêque et je suis devenue postulante. J’ai été ordonnée diacre 
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en décembre 2010. J’ai servi quatre églises, deux dans le Dakota du Sud et deux dans le Nebraska. Je suis 
ensuite devenue prêtre en juin 2011 et j’ai continué à servir les quatre églises. Je me suis repentie, j’ai promis 
de servir Dieu et les autres, et je continue à proclamer le rêve de la communauté bien-aimée à tous, en 
cultivant mes relations, en racontant et en montrant la gloire et l’amour de notre Seigneur à tous.  
 

- La Révérende Patricia White Horse-Carda  
 

Dans le labyrinthe 
La guérison, la réconciliation et la justice sont des idées nobles, mais leur réalisation commence toutes par 
l’exploration de nos récits personnels, de notre histoire collective et de nos aspirations les plus profondes. Si 
vous écoutiez attentivement votre église, vos voisins et vos partenaires civiques, qu’entendriez-vous ? Quelles 
sont les expériences vécues en matière de race, d’ethnicité et de culture ? Existe-t-il une vision commune de la 
communauté bien-aimée ? Quels engagements et comportements collectifs pourriez-vous tous adopter pour 
commencer à promouvoir la communauté bien-aimée ? 
 
Pour se réaliser : Session d’écoute et d’apprentissage 
Constituez des groupes de sept personnes, tout au plus. Étudiez ces conseils de conversation.  
Invitez chaque participant à partager une histoire en s’inspirant de l’un des messages ci-dessous. Prévoyez au 
maximum deux minutes par récit, suivi d’un court silence, mais sans discussion intermédiaire. Chaque groupe 
doit désigner un chronométreur qui indiquera à chaque intervenant, avec gentillesse mais clairement, qu’il lui 
reste 30 secondes, puis 10 secondes, et enfin quand le temps est écoulé. 
 
Suggestions d’histoires à partager en groupe : 

1. Lorsque je me promène dans ce quartier, cette ville, cette communauté, je me sens... 
2. Lorsque je regarde notre quartier, notre ville, notre communauté, je rêve de... 
3. Pour moi, la communauté bien-aimée ressemble à... 
4. J’ai eu particulièrement conscience de ma race lorsque j’ai... 
5. J’ai été attristé par la question de la race dans notre quartier, notre ville, notre communauté quand...  
6. J’ai été reconnaissant sur la question de la race dans notre quartier, notre ville, notre communauté 

quand...  
7. Pour favoriser la communauté bien-aimée, j’espère pouvoir... 

 
Donnez à chacun la possibilité de raconter une histoire. S’il reste du temps, faites un deuxième tour et invitez 
chaque personne à choisir un message différent. Prévoyez 10 minutes pour discuter des questions suivantes : 

• Qu’est-ce qui vous a surpris ? L’histoire de quelqu’un a-t-elle changé votre façon de voir une situation 
ou une idée ? 

• Quels sont les récits et les points de vue que vous souhaiteriez entendre ? Comment pouvez-vous 
humblement inviter ces voix à participer au processus d’écoute et d’apprentissage ? 

 
Prière de clôture 
Vous pouvez nommer des espoirs de relations plus profondes avec des voisins qui diffèrent du groupe 
rassemblé. Vous pouvez également reconnaître les rêves que chaque personne a partagés et la manière dont ils 
font écho au rêve de Dieu de guérison et de plénitude pour l’ensemble de la création. 
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CARÊME 4 
Pratiquer le chemin de l'amour à l'exemple de Jésus 
 
Question de baptême 
Célébrant·e : Continuerez-vous à résister au mal et, quand vous pécherez, vous repentirez-vous et reviendrez-
vous vers le Seigneur ?  
Assemblée : Oui, avec l’aide de Dieu. 
 
Questions essentielles  
Qui sommes-nous ? Qu'avons-nous fait et laissé faire en matière de justice raciale et de guérison ?  
 
Prier la Collecte de ce dimanche 
Père très bon, toi dont le Fils bien-aimé Jésus Christ est descendu du ciel pour être le Pain véritable qui donne 
la vie au monde : donne-nous toujours plus de ce Pain, afin qu’il vive en nous et que nous vivions en lui qui vit 
et règne avec toi et le Saint-Esprit, un seul Dieu, pour les siècles des siècles. Amen. 
 
Lisez l'Écriture ensemble : Luc 15:1-3, 11b-32 
1Les collecteurs d'impôts et les pécheurs s'approchaient tous de lui pour l'écouter. 2Et les Pharisiens et les 
scribes murmuraient ; ils disaient : « Cet homme-là fait bon accueil aux pécheurs et mange avec eux ! » 
 
3Alors il leur dit cette parabole : 
 
11b « Un homme avait deux fils. 12Le plus jeune dit à son père : “Père, donne-moi la part de bien qui doit me 
revenir.” Et le père leur partagea son avoir. 13Peu de jours après, le plus jeune fils, ayant tout réalisé, partit pour 
un pays lointain et il y dilapida son bien dans une vie de désordre. 14Quand il eut tout dépensé, une grande 
famine survint dans ce pays, et il commença à se trouver dans l'indigence. 15Il alla se mettre au service d'un des 
citoyens de ce pays qui l'envoya dans ses champs garder les porcs. 16Il aurait bien voulu se remplir le ventre des 
gousses que mangeaient les porcs, mais personne ne lui en donnait. 17Rentrant alors en lui-même, il se dit : 
“Combien d'ouvriers de mon père ont du pain de reste, tandis que moi, ici, je meurs de faim ! 18Je vais aller 
vers mon père et je lui dirai : Père, j'ai péché envers le ciel et contre toi. 19Je ne mérite plus d'être appelé ton 
fils. Traite-moi comme un de tes ouvriers.” 20Il alla vers son père. Comme il était encore loin, son père l'aperçut 
et fut pris de pitié : il courut se jeter à son cou et le couvrit de baisers. 21Le fils lui dit : “Père, j'ai péché envers 
le ciel et contre toi. Je ne mérite plus d'être appelé ton fils…” 22Mais le père dit à ses serviteurs : “Vite, 
apportez la plus belle robe, et habillez-le ; mettez-lui un anneau au doigt, des sandales aux pieds. 23Amenez le 
veau gras, tuez-le, mangeons et festoyons, 24car mon fils que voici était mort et il est revenu à la vie, il était 
perdu et il est retrouvé.” 
« Et ils se mirent à festoyer. 25Son fils aîné était aux champs. Quand, à son retour, il approcha de la maison, il 
entendit de la musique et des danses. 26Appelant un des serviteurs, il lui demanda ce que c'était. 27Celui-ci lui 
dit : “C'est ton frère qui est arrivé, et ton père a tué le veau gras parce qu'il l'a vu revenir en bonne 
santé.” 28Alors il se mit en colère et il ne voulait pas entrer. Son père sortit pour l'en prier ; 29mais il répliqua à 
son père : “Voilà tant d'années que je te sers sans avoir jamais désobéi à tes ordres ; et, à moi, tu n'as jamais 
donné un chevreau pour festoyer avec mes amis. 30Mais quand ton fils que voici est arrivé, lui qui a mangé ton 
avoir avec des filles, tu as tué le veau gras pour lui !” 31Alors le père lui dit : “Mon enfant, toi, tu es toujours avec 
moi, et tout ce qui est à moi est à toi. 32Mais il fallait festoyer et se réjouir, parce que ton frère que voici était 
mort et il est vivant, il était perdu et il est retrouvé.” » 
 
Réflexion 
La parabole du fils prodigue ne se limite pas à notre relation individuelle avec Dieu ; elle illustre aussi le 
pouvoir de l’amour réconciliateur pour transcender les schémas d’exploitation, de méfiance et d’amertume qui 
entravent l’épanouissement de la communauté bien-aimée. Jésus enseigne cette leçon en réponse aux 
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pharisiens et aux scribes qui critiquent son amitié avec les « collecteurs d’impôts et les pécheurs », qu’ils jugent 
tous indignes de participer à une conversation sur la faveur divine. Le défi que Jésus leur lance – et qu’il nous 
lance – est l’idée que nul n’échappe à la sollicitude de Dieu. Les frontières entre le juste et le méchant, entre 
l’initié et l’étranger, entre le racheté et le perdu, commencent toutes à s’effondrer dans ce récit, ne laissant 
place qu’à un amour féroce et inébranlable qui refuse de se laisser enfermer dans de telles dichotomies. Il n’y a 
pas de « eux », il n’y a que « nous », et tant que nous ne vivrons pas en accord avec cette vérité, nous 
demeurerons des enfants perdus en quête d’un foyer. 
 

- Le Révérend Phil Hooper 
 
Dans le labyrinthe 
Aimer son prochain demande de la création, de la pratique et de l’engagement. Comment allons-nous tous 
apprendre à être des réconciliateurs, des guérisseurs et des défenseurs de la justice au nom de Jésus ? 
Comment pourrions-nous mettre en pratique le partage d’histoires, développer des relations au-delà des 
barrières qui nous divisent et chercher le Christ dans « l’autre » ? 
 
Pour se réaliser : Exercice « Jusqu’ici par la foi » 
Réunissez-vous en cercles de 15 personnes, tout au plus. Étudiez ces conseils de conversation. 
 
Réfléchissez maintenant à la manière dont votre congrégation ou votre ministère s’engage à aimer vos voisins, 
tant à l’intérieur qu’à l’extérieur de l’église. Établissez la liste des ministères les plus importants (pas plus de 
trois). Pour chacun d’eux...  
 

• Rappelez comment votre église a adopté ce ministère. Qui en a eu l’idée ? Pourquoi les autres ont-ils 
adhéré à cette idée ? 

• Décrivez le processus de mise en place du ministère. Quels ont été les défis rencontrés ? Quels 
éléments ont contribué à son succès ? 

• Qu’est-ce que vous ne saviez pas (ou qui ne connaissiez-vous pas) au début et que vous savez (ou 
connaissez) maintenant ? 

• Comment Dieu vous a-t-il bénis, vous et votre église, à travers ces ministères ? 
 
Réfléchissez maintenant aux conversations que vous avez eues au cours des deux premières semaines. Pensez 
aux groupes de personnes (groupes raciaux, ethniques et culturels, mais aussi socio-économiques, idéologiques 
et théologiques) avec lesquels votre Église a connu des séparations, voire des tensions. Avec lesquels 
souhaiteriez-vous que votre église développe des relations plus approfondies ? Une fois que le cercle s’est mis 
d’accord, réfléchissez ensemble : 
 

• Comment les expériences des ministères que vous avez précédemment décrites pourraient-elles vous 
aider à relever le défi que représente la mise en place de ces nouvelles relations ? En quoi ces 
expériences constituent-elles un cadeau que vous pouvez offrir ? 

• Quels sont les nouveaux apprentissages et les nouvelles pratiques qui pourraient vous aider à vous 
préparer à une relation qui transcende les différences et les divisions ? Étude de livres ? 
Démantèlement des formations au racisme ? Formation à la narration ? Pèlerinage ? Prière ? (Pour des 
informations spécifiques, consultez www.episcopalchurch.org/reconciliation) 

 
Prière de clôture 
Vous pouvez rendre grâce pour des dons particuliers de l’Esprit qui sont ou qui ont été présents dans la vie de 
votre Église (humilité, résilience, générosité, compassion, etc.). Vous pouvez également demander à Dieu de 
vous accompagner avec grâce lorsque vous vous aventurez dans des espaces de différence et de découverte. 
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CARÊME 5 
Réparer la brèche dans les institutions et la société 
 
Question du baptême 
Célébrant·e : Chercherez-vous à servir le Christ dans chaque personne, en aimant votre prochain comme vous-mêmes ? 
Assemblée : Oui, avec l’aide de Dieu. 
 
Question centrale  
Comment allons-nous grandir en tant que réconciliateurs, guérisseurs et porteurs de justice ? Comment 
allons-nous développer activement les relations au-delà des murs de séparation et chercher le Christ dans 
l'autre ?  
 
Prier la Collecte de ce dimanche 
Dieu tout-puissant, toi seul peux mettre de l’ordre dans les volontés et les affections indisciplinées des 
pécheurs et des pécheresses : accorde à ton peuple la grâce d’aimer ce que tu ordonnes et de désirer ce que 
tu promets, afin que, lors des changements brusques et variés de ce monde, nos cœurs puissent se fixer là où 
se trouvent les joies véritables, par Jésus Christ, notre Seigneur, qui vit et règne avec toi et le Saint-Esprit, un 
seul Dieu, pour les siècles des siècles. Amen. 
 
Lisez l'Écriture ensemble : Jean 12:1-8 
1Six jours avant la Pâque, Jésus arriva à Béthanie où se trouvait Lazare qu'il avait relevé d'entre les morts. 2On y 
offrit un dîner en son honneur : Marthe servait tandis que Lazare se trouvait parmi les convives. 3Marie prit 
alors une livre d'un parfum de nard pur de grand prix ; elle oignit les pieds de Jésus, les essuya avec ses cheveux 
et la maison fut remplie de ce parfum. 4Alors Judas Iscariote, l'un de ses disciples, celui-là même qui allait le 
livrer, dit : 5« Pourquoi n'a-t-on pas vendu ce parfum trois cents deniers, pour les donner aux pauvres ? » 6Il 
parla ainsi, non qu'il eût souci des pauvres, mais parce qu'il était voleur et que, chargé de la bourse, il dérobait 
ce qu'on y déposait. 7Jésus dit alors : « Laisse-la ! Elle observe cet usage en vue de mon ensevelissement. 8Des 
pauvres, vous en avez toujours avec vous, mais moi, vous ne m'avez pas pour toujours. » 
 
Réflexion 
À l’approche de la dernière semaine du Carême, nous lisons l’histoire de Marie qui oint les pieds de Jésus avec 
le parfum le plus coûteux et le plus aromatique. On croyait que lorsqu’un invité entrait dans une maison, on lui 
lavait les pieds avec de l’eau et on lui oignait la tête d’une goutte d’huile ou de parfum. L’onction des pieds de 
Jésus par Marie symbolise un acte d’amour, d’humilité et de dévotion. Dans notre société contemporaine, nous 
sommes confrontés à nos propres dilemmes intérieurs quant à la manière de lutter pour la justice et de 
devenir la voix de ceux qui n’en ont pas. Alors que nous aspirons à devenir une communauté bien-aimée, 
comment pouvons-nous renoncer à notre ego et à notre place dans la société pour devenir plus humbles 
envers autrui, en particulier les pauvres ? Nous ne devrions jamais oublier les pauvres, car ils sont 
omniprésents ; et si nous nous donnons pour eux comme Jésus s’est donné pour nous, Dieu veillera sur nous 
tous. Puissions-nous nous prosterner aux pieds de Celui qui nous aime et prend soin de nous en offrant ce que 
nous avons de meilleur. 
 

- Mme Mildred J. Briones Reyes 
 
Dans le labyrinthe 
Dieu est venu parmi nous en Jésus par un profond désir divin d’aimer et de réparer ce monde. Quels systèmes 
sociaux et institutions sont défaillants autour de nous ? Où observez-vous des systèmes et des structures qui 
reflètent l’injustice raciale ? Comment pourrions-nous participer ensemble à la réparation, à la restauration et 
à la guérison des personnes, des institutions et des systèmes ? 
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Pour se réaliser : Exercice de solidarité 
La mort et la résurrection de Jésus sont si proches que nous le ressentons. Demeurez un moment avec votre 
propre anticipation de la passion. Après un moment de silence, le groupe entier chante ou prononce ce 
cantique : 
 

Louons celui qui dissipe les ténèbres par une lumière libératrice. 
Louons celui qui délivre les captifs, qui transforme la cécité en vision. 
Louons celui qui a prêché l’Évangile, guérissant toutes les maladies redoutables, 
Apaisant les tempêtes et nourrissant des milliers de personnes avec le pain de la paix. 

 
Invitez les participants à observer un moment de silence et à imaginer les communautés, proches et lointaines, 
qui vivent dans l’obscurité, la maladie, la faim et la peur : les réfugiés, les immigrants avec ou sans papiers, les 
prisonniers et les détenus du système pénal, les victimes de la traite des êtres humains, et bien d’autres encore. 
Quels systèmes et institutions injustes de notre société affectent de manière disproportionnée les personnes 
de couleur ? Dans une attitude de prière profonde, énoncez ces systèmes à haute voix. Nommez-les et 
appréhendez-les. 
 
Revenez ensuite aux Conseils de conversation. 
 
Réfléchissez maintenant en groupe : 
 

• Parmi ces systèmes et institutions, lesquels ont le plus d’impact sur la vie de votre église ou de votre 
communauté ? Mettez-vous d’accord sur un ou deux, tout au plus. 

• En tant que groupe, identifiez les efforts qui peuvent contribuer à la guérison et à la transformation des 
systèmes que vous avez nommés. Recherchez des options sur le web en temps réel. 

• Comment votre église pourrait-elle participer activement à la réparation de l’un des systèmes identifiés 
par le groupe ? Ensemble, fixez un objectif concret et réalisable pour l’année à venir. 

 
Prière de clôture 
Invitez les participants à évoquer les grâces dont ils ont fait l’expérience au cours de ces sessions de Carême. 
Énumérez les dons dont vous avez besoin, en tant qu’individus et en tant que congrégation, pour continuer à 
avancer dans le labyrinthe et devenir la communauté bien-aimée. Vous pourriez enfin demander à Jésus de 
demeurer richement en vous, afin que vous puissiez partager sa lumière et incarner le Mouvement de Jésus 
dans le monde. 
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